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plique quelque chose de plus que la recommanda- dont j'ai parlé. S'il le désire, je ferai coniaitre
tion contenue dans le rapport. Il est possible ces accusations à l'honorable premier ministre.
qu'après avoir mûrement étudié la chose, et tout en
sauvegardant les intérêts du Canada, il soit jugé Le PREMIER MINISTRE (M. Laurier) Ce
opportun d'entamer des négociations dans le but que vient de lire mon honorable ami (N.
d'obtenir la réciprocité et les avantages que j'ai est grave, <ais il comprendra lui-même q ne ses
signales. Je ne veux pas me lier dans ce sens, éoncés sont 'une nature tellement generale, <lue
avant d'avoir en l'occasion d'approfondir la ques- le ministère ne saurait s'occuper de cette question.
tion sous tons ses aspects et dans toutes ses consé- Si l'honorable député, conie il vient de le donner
quences ; mais je lois signaler ceci: c'est que les e entendre,* à Fobligeance (c particulariser les
privilèges que nous demandons aux Etats-Unis accusations portées contre le nouveau fonction-
seront probablement compensés par les privilèges naire, je serai heureux le m'occuper de la chose.
semblables que nous serons obligés d'accorder aux
expéditeurs des bestiaux (les Etats-Unis. SUBSI)ES-LÉGISLATION FISCALE.

Relativement au projet (le construction d'abat-
toirs dont il a été question, je désire faire observer Le INISTRE 1ES FINANCES ( Fjelding)
que bien que le rapport ne fasse pas de recomman- Je propose que la Chambre se forme <le nouveau
dations distinctes en faveur (le l'octroi d'une subi. en comité des subsides.
vention aux coimpIagIies d'abattoirs, les comaparti-
ments frigorifiqunes forment une partie nécessaire' conité (les subsides, M. l'Orateur, je présenterai
de tout projet d'établissement d'abattoirs, et toute l motion suivante
aide donnée aux enitreptits frigorifiques constitue
une aide donnée à quieniue désire établir <les Qme tous les mots après Que" soient retranchée et
abattoirs dans le pays. Virtuellement, c'est lotie ettîpitcés par les suivants:-' vu les promesses faites
une subveutioi indirecte, sinon directe, accordéeition et les espérances qu'elles ont suscitées;
aux abattoirs. En même temps, l'aide accordée le c les rinlial lo mbes te da ppn
aux entrepôts frigorifiques comprend la plus administrationetdui.arti libéraly comr<ris MM.Laurier,

grane issitttmec lonee ax tuttes iîdutris ~ Mulock, Davies, Sutherland et autres, aut nombre <le 51,grande ssist e donnée aux autres industries s'yd'une proposition portant qu'il est
rattachant, et n'établit pas de ligne de démarcation expédient de placer le fil d'engerbage sur la liste des
Spéciale pour cette iilustrie eni particulier. arteles admis en franchise'

En épose looable député d'Assinioa e les candidats de l'honorable premier ministre dansE i réons ïkI*Ioioi-tl)e dput dAmsnil. )'t*t eý atnitoba et le Nord-Ouest ont proinia que s'il atrrivait
(M. Davii), je dirai que bien que les observations att pouvoir, il mettrait le fil d'engerbige. les instrments
qu'il a faites atu sujet des beurreries du Nord-Ouest agricoles et le pétrole sur la liste des articles francs de
soient contraires aux règlemuentdans 1a discussiondrissointc<iirarc aîxremeit <lait lddsus<n ries espérances dans ce sens ont par suite été entre-
de ce rapport, lequel n'a pas trait à la question, tenues à preuve qu'à une assemblée de l'Association
cependant, il pieut être certain que je n'ai pas oublié libértle de Rockwood tenue le 15 août 189. à Stonew.mll,
la pronesse qtue j'ai faite à litChamblre, l'autre soir, une résolution de confiance en l'honorable M. Laurier etet 4îm le 'son gouvernement ayant c-té adoptée. il fut passé unerelativement à ce sujet, et que le gouvernementr faveur de la ise du fil d'engerb.ige. du
s'occupe sérieusenient de lt question d'accorder (les pétrole du fil barbelé et des clous sur la liste desarticles
subventions aux beurreries du Nord-Ouest, et francs de droits

j'esèrequ'l c leQu'en conséquence, cetteChambre est d'avis que lorsquej'espère qu'il réalisera ce projet. tarit sera revisé le gouvernement sera tenu en honneur
La proposition estadoprtdo mettre les instruments ératoires, le fil d'engerbage etle pétrole sur l liste des articles francs de droits."

prouve.

SAUVAGES DU CAP CROKER.-SOINS
MEDICAUX.

M. McNEILL : Avant que l'on aborde l'ordre
<lu jour, j'aimuerais attirer l'attention de mon hono-
rable aimi, le premier mtinistre, sur un fait qui con-
cerne les auvages dt Cap-Croker. On s'est dis-
pensé des services du 1)r Fisher, qui était le nié-
decin <le cette bande, et c'est tin homme qui occupe
une position très importante dans sa profession : il
est coroner et examinateur li Co// ge of .Dentistry
de Toronto. Si je conprenids bien, un certain
Dr Jiimby, le Wiarton, est sur le point d'être
nommé à cette charge. Je dirai que je n'accuse
pas le ministre,iii le ministre intérimaire, ni aucuitn
des fonctionnaires, mais je désire signaler à l'atten-
tion de mon honorable ami (M. Laurier) le fait qlue
j'ai été informé-et je crois que ues renseignements
me viennent 'd'une source <ligne de foi--que le
Dr Jinîiby est sous le coup <le très graves accusa-
tions, et si mes informations sont exactes, je crois
en réalité que l'on ne devrait pas le nommer à une
charge de cette nature.

Avant que cette affaire soit poussée plus lint, je
demanderai à mon honorable ami (M. Laurier) de
vouloir bien faire une enquête Eur les accunsations

Je fais cette motion, appuyé par l'lhoiorable
député de Macdotald ( . Boyl). Il est inutile
que je fasse perdre le temps <le la Chambre en fai-
sant <le longues remarques à l'appui de cette mo-
tion, car elle fait connaître les opinions que les
principaux miemtibres dut ca>inet ont exprimées sur
les questions dont il s'agit ici.

En faisant cette motion, j'ai l'appui de mes coin-
nettants, et je ne reidhs à leurs désirs. Il est

inutile qu'en proposant cette motion, je fasse plus
qu'une allusion à la chaleur avec laquelle les mnem-
bres du cabinet et leurs partisans, surtout l'hono.
rable député de Lisgar (M. Richardson), ont parlé
de cette question.

Le PREMIER MINISTRE (M. Laurier): Si je
comprends bien, M. 'Orateur, il y a uit procès en
invalidation d'élection dans Assiniboïa-ouest, et
dans un avenir rapproché, il devra arriver quelque
chose, vu surtout que la majorité de mion hono-
rable ami n'est pas considérable. Ainsi, nousavons
là l'explication de cette motion. Quels que soient
les mérites de la proposition d'inserire sur la liste
des articles admis en franchise les instruments ara-
toires, le pétrole, le fil d'engarbage, etc., et c'est
une question discutable, et au sujet <le laquelle,
chacun des partis peut avoir des idées arrêtées. Je
désire demander à mon honorable ami, s'il croit sé-
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